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Déchets

Les Diables rouges de ka-
raté ont remporté quatre 
médailles de bronze à la 
treizième édition des Jeux 
africains qui se disputent ac-
tuellement à Accra au Gha-
na. Dans un entretien avec 
le quotidien Les Dépêches de 
Brazzaville, le sélectionneur 
de l’équipe nationale, Me 

TRENTIÈME ANNIVERSAIRE DE LA CÉMAC

La marche mitigée 
vers l’intégration 
sous-régionale
Trente ans après la création de la Communauté économique et monétaire de l’Afrique centrale (Cémac), la 
vision des pères fondateurs peine à se concrétiser, notamment en ce qui concerne la libre circulation des 
personnes et des biens, les échanges intra-communautaires, les réformes économiques.
La sous-région est considérée comme la moins intégrée de l’Afrique quoique les États membres aient ratifié 
en octobre 2017 l’accord sur la libre circulation des personnes qui marque un pas important vers l’intégra-
tion matérialisée par la mise en service du passeport Cémac biométrique.                                        Page 7

AFFAIRE DU LYCÉE TECHNIQUE 5-FÉVRIER 

Le tribunal rendra sa décision 
le 14 mars

Quinze élèves connaîtront leur sort le 14 mars
Le tribunal va rendre sa décision 
le 14 mars sur l’affaire concer-
nant les quinze élèves sur les 
dix-sept poursuivis pour avoir 
remplacé le drapeau national par 
une étoffe au lycée technique 
et commercial 5-février 1979 à 
Brazzaville.  

Lors de l’audience du 8 mars, le 
procureur de la République avait 
requis deux mois d’emprison-
nement ferme et 50 000 FCFA 
d’amende contre les inculpés. 
L’avocat de la défense, Me Haris 
Kisouesoué, considère que le tri-
bunal devrait mettre en liberté 

ces écoliers pour leur permettre 
de se préparer aux examens. 
Par contre, l’avocat de l’Etat, Me 
Jean-Fortuné Bassinga, estime 
que la sanction requise par le mi-
nistère public doit servir de leçon 
à ces indisciplinés.
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LIBYE
Vers la formation d’un gouvernement unifié
Les représentants des parties en conflit dans la crise libyenne se sont réunis en 
présence du secrétaire général de la Ligue arabe, Ahmed Aboul Gheit, le 10 mars, 
au Caire en Egypte et ont convenu de la mise en place d’un « gouvernement 
unique chargé de superviser le processus électoral et de fournir aux citoyens 
tous les services nécessaires à cet égard ». 
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JEUX AFRICAINS D’ACCRA

Le Congo glane quatre 
médailles de bronze 
au karaté

L’équipe nationale de karaté
Moussa Trébissé, estime que 
les athlètes congolais au-
raient fait mieux s’ils étaient 
arrivés à temps sur le lieu de 
la compétition. « La première 
journée, nous avons obtenu 
deux médailles de bronze dans 
la catégorie des moins de 61kg 
avec Abigaël Mbemba et dans 
les moins de 75kg avec Abra-
ham Sagesse Bikoka », a-t-il 
expliqué. 
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ÉDITORIAL        

Déchets

Les habitants des arrondissements de 
Brazzaville se livrent à des pratiques 
inciviques consistant à déverser, sous 

des pluies battantes, des ordures ménagères 
sur la voie publique. Malheureusement, après 
l’intempérie, les détritus encombrent le 
passage avec au final un spectacle ahurissant.

Le phénomène est fréquent surtout dans les 
zones riveraines des collecteurs naturels. C’est 
notamment le cas de la Tsiémé, à Ouenzé, le 
cinquième arrondissement, où le pont sur 
l’avenue éponyme devient impraticable à la 
moindre précipitation à cause de la présence 
des ordures.

A Djiri, au quartier Makabandilou, l’on observe 
une situation similaire. Emportés par le 
courant des eaux, les déchets échouent dans 
le collecteur naturel basé dans le périmètre de 
l’Académie militaire Marien-Ngouabi.

Malgré la présence des bacs à ordures, de 
tels comportements se développent avec 
de multiples conséquences parmi lesquelles 
l’obstruction des voies publiques, des canaux 
d’évacuation des eaux pluviales, la destruction 
des ouvrages et de l’environnement.

Pour mettre un terme à cet état de chose, les 
chefs de quartier, de zone et de bloc feront 
œuvre utile en initiant des campagnes de 
sensibilisation de la population à la nocivité 
de ces actes qui sont de nature à annihiler les 
efforts déployés en faveur de l’assainissement 
de la capitale.    

Les Dépêches de Brazzaville

Conduit par son président 
Pierre Ngolo, le collectif des 
sénateurs de Brazzaville est 
allé faire le point de la dernière 
session du Sénat à ses man-
dants. Mais, dans les échanges 
interactifs qui ont suivi, les élus 
locaux ont posé aux sénateurs 
le problème de la poussée in-
quiétante du grand banditisme à 
Brazzaville et à Pointe-Noire où 
des délinquants appelés « Bébés 
noirs » tuent, volent et violent à 
tout bout de chemin.
Répondant aux préoccupations 
des mandants, le président du 
collectif des sénateurs élus à 
Brazzaville, fustigeant le phéno-
mène, a invité le gouvernement, 
garant de la sécurité des biens 

et des personnes, à prendre des 
mesures qui s’imposent afin de 
bien assurer la protection des 
citoyens contre ces gangsters.   
A Brazzaville, à une certaine 
époque, nous quittions Talan-
gaï pour Bacongo ou Makélé-
kélé pour rentrer chez nous 
à 3 heures ou 4 heures du 
matin sans le moindre souci. 
Mais, aujourd’hui, la terreur 
s’est installée et lorsqu’il est 
à peine 18 heures, les gens se 
précipitent chez eux. Même 
lorsqu’ils sont à la maison, les 
malfaiteurs peuvent défoncer 
la porte pour aller les tuer à 
domicile. Le gouvernement 
doit prendre des dispositions 
nécessaires pour assurer la 

sécurité des citoyens », a indi-
qué Pierre Ngolo.
Toutefois, le président du collectif 
a rappelé aux conseillers munici-
paux qu’ils ont aussi une grande 
part de responsabilité pour com-
battre le phénomène « Bébés 
noirs» qui prend de l’ampleur et 
qui crée l’émoi dans les quartiers 
périphériques. « Les élus locaux 
ont aussi une part de responsa-
bilité dans cette affaire car nous 
ne devons pas rester passifs face 
à la dégénérescence que nous 
observons dans la ville. Les par-
lementaires que nous sommes 
devons réfléchir afin de trouver 
des solutions à ce problème ré-
current », a-t-il conclu. 

Firmin Oyé

INSÉCURITÉ À BRAZZAVILLE

Le gouvernement appelé à prendre 
des mesures fortes 
Lors d’une descente parlementaire qu’il a effectuée le week-end, le collectif 
des sénateurs élus à Brazzaville et les conseillers municipaux ont eu un débat 
houleux sur le grand banditisme qui continue de prendre des proportions 
inquiétantes dans les deux principales villes du pays. Ils ont exhorté le 
gouvernement à prendre des mesures d’urgence pour maîtriser le phénomène.  

Des participants à la séance de travail
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Le lauréat de l’édition 2023 
a été choisi le 15 février à 
Cotonou au Bénin par le co-
mité exécutif du Consortium 
panafricain pour la paix, au 
terme d’une longue procé-
dure qui a connu plusieurs 
nominés. Retraçant le par-
cours professionnel et po-
litique de Pierre Ngolo, le 
coordonnateur du Consor-
tium panafricain pour la 
paix, le Dr Ernest Nounga 
Djomo, a rappelé que le pré-
sident du Sénat congolais est 
un exemple à suivre pour la 
jeunesse africaine en général 
et la jeunesse congolaise en 
particulier. 
Encore appelée « Prix pa-
nafricain d’excellence », 
cette distinction est décer-
née chaque année par le co-
mité exécutif d’éthique du 
Consortium panafricain. Elle 
a pour but de récompenser 
un homme d’Etat, un gou-
vernement, une organisation 
ou toute personne qui, par sa 
politique, son engagement, 
ses prises de position ou la 
qualité de son travail, aura su 
bien témoigner de son atta-
chement à l’une des valeurs 
suivantes : la promotion de 
la démocratie et de la bonne 
gouvernance ; la promo-

tion du développement so-
cio-économique ; la promo-
tion de l’intégration entre les 
peuples ; la promotion de la 
paix, de la non-violence, des 
droits humains et de la co-
hésion sociale. « Ce prix est 
la récompense de mérites 
éminents acquis au service 
de l’Afrique. Nous nous ré-
jouissons de cette brillante 
distinction qui honore 
toute l’action humaine, 

généreuse et efficace que 
vous avez menée pendant 
toute votre vie profession-
nelle et pour les nombreux 
et loyaux services rendus 
à la nation congolais  », a 
indiqué le coordonnateur du 
Consortium panafricain pour 
la paix.
Notons que Pierre Ngolo est 
un pur produit de l’Union 
de la jeunesse socialiste 
congolaise, jeunesse du 

Parti congolais du travail 
(PCT) où il a mené une vie 
militante au niveau des ins-
tances intermédiaires avant 
d’assumer de 2011 à 2019 les 
fonctions de secrétaire géné-
ral du PCT. Premier secré-
taire du Conseil national de 
transition de 1998 à 2002, il 
a été député d’Ongogni dans 
les Plateaux, puis de Ouen-
zé, dans le cinquième arron-
dissement de Brazzaville de 

2002 à 2012. Premier secré-
taire de l’Assemblée natio-
nale pendant cette même 
période, Pierre Ngolo a pré-
sidé le Parlement de la Com-
munauté économique et mo-
nétaire de l’Afrique centrale 
de 2010 à 2012. Membre du 
Parlement africain à comp-
ter de 2017, il est depuis 
juin 2019 coordonnateur 
de l’Association des Sénats 
d’Afrique et, depuis 2017, 
président du Sénat. 
Né le 27 juin 1954 à Etoro, 
dans le district de Gambo-
ma, Pierre Ngolo est titulaire 
d’une licence en philosophie 
à l’université Marien-Ngoua-
bi et d’une maîtrise en philo-
sophie obtenue à l’université 
de Reims Champagne-Ar-
denne en France. Profes-
seur certifié des lycées, il a 
enseigné la philosophie dans 
les lycées de Brazzaville de 
1978 à 1981 avant d’assu-
mer les fonctions de direc-
teur de cabinet du ministre 
de la Jeunesse et des Sports 
en 1993. « En tant que pa-
nafricaniste, il a non seu-
lement servi la République 
du Congo, il a aussi ser-
vi l’Afrique », a reconnu 
Ernest Nounga Djomo.

Parfait Wilfried Douniama

DÉMOCRATIE ET BONNE GOUVERNANCE

Pierre Ngolo lauréat du « Prix panafricain d’excellence»
Le président du Sénat, Pierre Ngolo, a réceptionné le 10 mars à Brazzaville, par l’intermédiaire de 
son directeur de cabinet, Jean Christophe Okandza, le « Prix panafricain de la promotion de la 
démocratie et de la bonne gouvernance », décerné par le Consortium panafricain pour la paix.  

Les membres du cabinet du président du Sénat et la délégation du Consortium panafricain /DR

La DGTT regorge d’un ef-
fectif important de femmes 
dont beaucoup ne sont pas 
placées à des postes de res-
ponsabilité. Par la voix de 
la directrice du Transport 
ferroviaire, Lucie Obibela 
Dinga, elles ont appelé la 
hiérarchie, notamment le 
directeur général des Trans-
ports terrestres, à les asso-
cier dans la prise de déci-
sion, en les commettant à 
des postes de responsabili-
té au lieu du secrétariat ou 
chef de bureau. 
Au cours de leurs discus-
sions, les femmes de la 
DGTT ont exprimé leurs 
besoins en termes de for-
mation. À l’heure de la di-
gitalisation, a insisté Lucie 
Obibela Dinga, les femmes 
doivent être outillées à l’in-
formatique et d’autres mé-

tiers de terrain. « La parité 
signifie la participation 
des femmes et des hommes 
à toutes les échelles de l’ad-
ministration(...) En tant 
qu’actrices de la réforme, 
les femmes doivent aus-
si bénéficier de ces avan-
cées », a insisté la directrice 
du Transport ferroviaire, 
l’une des rares femmes à 
occuper un poste de res-
ponsabilité au sein de cette 
structure étatique.
Présent à la rencontre de 
ses collaboratrices, le di-
recteur général des Trans-
ports terrestres, Mopaya 
Atali, a pris note des préoc-
cupations exprimées et de 
la volonté de ces femmes 
de participer à la prise de 
décision. Concernant le 
renforcement des capaci-
tés, il a annoncé l’organisa-

tion prochaine des sessions 
de formation destinées au 
personnel féminin pour lui 
permettre de dépasser le 
complexe et de développer 
les aptitudes profession-
nelles, le courage…
La direction a pris des enga-
gements en faveur de la pro-
motion des femmes au sein de 
cette entité publique. « Notre 
ambition est de faire de la 
DGTT une administration 
publique performante, un 
des piliers du développe-
ment économique, capable 
de mettre à la disposition 
des usagers des services de 
qualité. Apportez vos curri-
culums vitae, selon que vous 
aspirez à être cheffe de bu-
reau, de service, selon votre 
compétence et votre profil », 
a déclaré Mopaya Atali. 

Fiacre Kombo

DGTT

Le personnel féminin au cœur du processus des réformes 
Réuni à l’occasion de la Journée des droits des femmes le 8 mars à Brazzaville, le personnel féminin de la Direction générale 
des transports terrestres (DGTT) a réitéré sa volonté de participer à l’exécution des réformes du secteur. Ces femmes actives 
réclament des sessions de renforcement des capacités pour être plus performantes dans leurs administrations.    

Lucie Obibela Dinga lisant le message des femmes de la DGTT/Adiac
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Lors de l’audience du 8 
mars, le procureur a requis 
deux mois d’emprisonne-
ment ferme et 50 000 FCFA 
d’amende pour les quinze 
élèves qui connaîtront leur 
sort définitif le 14 mars. Si 
l’avocat de la défense, Me 
Haris Kisouesoué, pense 
que le tribunal ne suivra pas 
le ministère public en met-
tant en liberté ces élèves 
afin de permettre notam-
ment à ceux qui sont en 
classe d’examen de se pré-
parer, l’avocat de l’Etat, Me 
Jean-Fortuné Bassinga, par 
contre, estime que la sanc-
tion requise est symbolique 
pour servir de leçon.
En rappel, le 5 février, jour 
anniversaire du lycée tech-
nique et commercial épo-
nyme, les élèves de l’autre 
lycée technique et commer-
cial 1er-mai avaient effectué 
le déplacement de Ouenzé 

pour la célébration. Ces ly-
céens, repartis en écuries 
de «Bébés noirs», avaient 
tenté de déchirer le drapeau 
national qui avait finalement 
été descendu du mât puis 
remplacé par le leur de cou-
leur bleue-nuit, avec une ins-
cription blanche à peine visible. 
« Après l’armée, c’est nous », 
pouvait-on lire sur la vidéo re-
traçant la scène, devenue virale 
sur les réseaux sociaux.
Le ministre de l’Enseigne-
ment technique et profes-
sionnel, Ghislain Thierry 
Maguessa Ebomé, était 
descendu sur les lieux, le 
7 février, pour s’adresser 
aux élèves et au reste de la 
communauté éducative d’un 
ton ferme. « Il s’agit d’un 
viol contre la République », 
déclarait-il en annonçant 
la fermeture de cet éta-
blissement scolaire à titre 
conservatoire à partir du 

12 février. Par la suite, les 
élèves avaient été interpel-
lés, les équipes de maîtrise 
suspendues. C’est le 20 fé-

vrier que les cours avaient 
repris au lycée technique et 
commercial 5-février 1979. 
Attendant la décision du tri-

bunal qui sera rendue jeudi, 
les quinze élèves retiennent 
leur souffle.

Rominique Makaya

AFFAIRE DU LYCÉE TECHNIQUE 5-FÉVRIER

Le jugement aura lieu le 14 mars 
Sur les dix-sept élèves poursuivis pour avoir remplacé le drapeau national par une étoffe au lycée 
technique et commercial 5-février 1979 de Brazzaville, deux ont été relaxés faute de preuves. Le 
tribunal rendra sa décision le 14 mars concernant les quinze autres.  

Quinze élèves connaîtront leur sort le 14 mars /Adiac

A travers sa campagne 
dénommée « A 
l’écoute des jeunes » 
lancée en février 
dernier, la Fondation 
Privat-Frédéric-Ndeké 
s’est résolument 
engagée à combattre 
la délinquance juvénile 
urbaine dans les 
grandes villes du pays.  
Le président de l’organisa-
tion éponyme, Privat Frédéric 
Ndeké, a poursuivi le 7 mars 
à Brazzaville sa série de ren-
contres avec les jeunes des ar-
rondissements 2, Bacongo, et 4, 
Moungali. Accueilli par Bernard 
Batantou et Sylvia Makosso Nga-
kabi, respectivement adminis-
trateur-maire de Bacongo et de 
Moungali, Privat Ndeké a rappe-
lé aux jeunes que son initiative 
s’inscrivait également dans le 
cadre de l’année de la jeunesse 
décrétée par le chef de l’Etat.  
Selon lui, l’année de la jeunesse 
sous-entend également inves-
tir dans les jeunes. « Le souci 
de notre fondation est la ré-
insertion sociale des jeunes. 
Brazzaville vit un sérieux pro-
blème de délinquance juvénile 
urbaine avec des tueries, des 
blessés chaque jour; il suffit de 
régler le problème de l’oisiveté 
des jeunes dans notre pays en 
général et à Brazzaville en par-
ticulier. L’année de la jeunesse 
veut dire une année de prise 
de conscience des jeunes. 2024 

est une année où nous devons 
tous combattre la délinquance 
juvénile et urbaine. C’est aussi 
l’année de la citoyenneté et du 
patriotisme juvénile, cela veut 
dire que le jeune doit devenir 
véritablement citoyen dans 
notre ville et un vrai patriote », 
a indiqué Privat Frédéric Nde-
ké, précisant que cette décision 
présidentielle est un encoura-
gement pour sa fondation qui a 
dix-sept ans d’expérience et de 
travail avec les jeunes.
Loin d’être un simple slogan, 
cette décision devrait, a-t-il 
commenté, être considérée 
comme un appel à chaque ac-
teur de se mobiliser afin d’ap-
porter des solutions aux pro-

blèmes de la jeunesse congolaise. 
Pour matérialiser cette vision, son 
ONG s’est rendue à Sibiti, dans la 
Lékoumou, à Dolisie, dans le Niari, 
en février dernier pour élargir ses 
offres de formations en y ajoutant la 
menuiserie et la soudure, en sus de 
la coiffe esthétique, la coupe et cou-
ture, l’informatique et la conduite 
auto.
Comme partout où la déléga-
tion est passée, à Bacongo et 
à Moungali, les doléances des 
jeunes ont tourné autour du 
manque d’emploi, des études 
arrêtées en cours de chemin 
par manque de soutien, l’envie 
d’apprendre des petits métiers 
ainsi que des projets non finan-
cés. « La fondation, dans la me-

sure du possible, va s’investir 
pour trouver des solutions aux 
différentes doléances posées. 
Tout ceci pour couronner 2024 
qui a été déclarée année de la 
jeunesse. La fondation joue sa 
partition en écoutant les jeunes 
dans les différents arrondisse-
ments de Brazzaville, comme 
elle l’a déjà fait à Sibiti et à Do-
lisie », a-t-il rassuré.
Après des échanges avec des 
jeunes, certains d’entre eux 
ont trouvé satisfaction séance 
tenante, surtout ceux dont les 
activités étaient arrêtées pour 
des raisons d’ordre financier. « 
Je n’y croyais pas, nous nous 
demandions si cette ONG ne 
venait pas pour nous faire 

de fausses promesses comme 
nous avions l’habitude d’en-
tendre. Mais j’ai été surpris 
parce qu’après avoir posé mon 
problème sur l’élevage, notam-
ment les difficultés liées à l’ap-
provisionnement en aliment de 
bétail, le président de la fon-
dation a agi à l’immédiat en 
m’apportant un soutien », s’est 
réjoui Christ Ndingha, un jeune 
de Moungali qui pratique l’éle-
vage depuis quelques mois.
Même sentiment de satisfaction 
du côté de Bacongo où quelques 
actions concrètes ont été po-
sées avant le début des forma-
tions proprement dites. « Nous 
sommes contents de cette initia-
tive parce qu’il y a des jeunes 
qui n’ont pas de boulot et qui 
font du banditisme. Il y a aus-
si des femmes qui n’ont pas du 
travail qui se livrent à la pros-
titution. La fondation est venue 
nous aider, je suis vraiment 
contente parce que je m’inté-
resse à la coiffure », a souligné 
Haldège Mahoukou. 
Selon Gervais Bakayo, cette 
politique vise à contribuer à 
la formation des jeunes dans 
plusieurs secteurs d’activités. 
« Dans mon intervention, j’ai 
plaidé pour l’implantation d’un 
centre de formation à Bacongo 
ou Makélékélé pour faciliter 
aussi les jeunes de Brazzaville 
sud dans l’apprentissage des 
petits métiers. Le premier pas 
est fait, on m’a chargé de trou-
ver le local », a-t-il dit.

Parfait Wilfried Douniama

ANNÉE DE LA JEUNESSE

La Fondation Privat-Frédéric-Ndeké se lance dans la lutte contre la délinquance juvénile 

Des jeunes de Moungali /Adiac 
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Toutes les affaires ins-
crites à l’ordre du jour de 
la session ont permis aux 
participants au séminaire 
d’affiner leurs capacités de 
mieux commander leurs 
structures respectives. 
« Ainsi, vous connaissez 
l’étendue de vos respon-
sabilités. Les attentes du 
commandement à votre 
endroit sont particulière-
ment élevées cette année 
; ce qui nécessite de votre 
part beaucoup d’engage-
ment et une grande ca-
pacité d’adaptation dans 
l’exercice de votre métier 
de chef. Car, commander 
est un art et une science 
qui implique la capacité 
à fédérer, à persuader, à 
travailler et à faire tra-
vailler vos hommes afin 
d’atteindre les objectifs 
qui vous sont assignés », 
a déclaré Guy Blanchard 
Okoï dans son mot de clô-
ture. 
Le chef d’état-major géné-
ral des FAC a indiqué par 
la même occasion que le 
règlement de discipline 
en vigueur stipule: « Le 
chef doit, dans la mesure 
du possible, associer ses 
subordonnés à l’action 

entreprise et les informer 
du but poursuivi et leur 
expose ses intentions. Ce 
chef doit créer au sein 
de son commandement 
les conditions d’une par-

ticipation volontaire et 
active de tous à la tâche 
commune, article : 43. Il 
ne saurait donc y avoir 
des exclus et des laissés- 
pour-compte ».

En outre, il les a invités 
à mettre désormais en 
œuvre les orientations re-
çues, c’est-à-dire, une fois 
de retour dans leurs com-
mandements respectifs, 

de se mettre immédiate-
ment au travail afin d’amé-
liorer la planification et la 
conduite des activités ac-
tuelles.
Ainsi, a-t-il poursuivi, il 
faudra également détermi-
ner les priorités, les axes 
d’efforts, les tâches et les 
moyens à mettre en œuvre 
dans la contribution de 
l’ensemble des structures 
pour la réalisation des ob-
jectifs de 2024. En bref, 
les documents recteurs de 
planification doivent faire 
vivre les unités. De même, 
a-t-il dit, il faut avoir une 
unité de pensée et d’ac-
tion pour espérer des ré-
sultats efficients. Il a ajou-
té : « Votre démarche doit 
aboutir à mettre en place, 
pour l’exercice de votre 
commandement, un ta-
bleau de bord qui servira 
de ligne de vie pour vous 
guider dans votre rôle de 
chef, d’alerte pour tenir 
vos échéanciers, vis-à-vis, 
de vous-mêmes, de vos su-
bordonnés et surtout de 
votre chef hiérarchique 
et enfin, pour ne rien ou-
blier dans l’accomplisse-
ment de vos tâches... ».

Guillaume Ondze

FORCES ARMÉES CONGOLAISES

La discipline au coeur des enjeux
L’action des commandants des grandes formations et des chefs de corps en cette année portera, entre autres, sur la discipline, l’exercice 
de l’autorité et la recherche de l’efficacité qui découle à juste titre de l’obéissance aux ordres qui est le premier devoir du subordonné, a 
indiqué le chef d’état-major général (CEMG) des Forces armées congolaises (FAC), le général de division, Guy Blanchard Okoï, lors de 
la clôture du séminaire visant à mettre à la disposition des chefs de corps des instructions nécessaires à la planification.  

Le général de division Guy Blanchard Okoï lors de la clôture de l’atelier /Adiac 

Le déficit de financement 
de la lutte contre le change-
ment climatique en Afrique 
s’élèvera à 2500 milliards 
de dollars, d’ici à 2030, 
alors que le continent qui a 
historiquement contribué 
le moins aux émissions de 
gaz à effet de serre subit 
de plein fouet les effets du 
réchauffement de la pla-
nète, a estimé la secrétaire 
exécutive adjointe et éco-
nomiste en chef de la CEA, 
Hanan Morsy. « Nous nous 
retrouvons dans un cercle 
vicieux où les déficits d’in-
vestissement augmentent 
le risque d’exposition et 
aggravent l’impact du 
changement climatique, 

érodant davantage la 
marge de manœuvre bud-
gétaire et augmentant les 
coûts de financement », a-t-
elle déclaré au  Victoria Falls 
au Zimbabwe. « Bien que 
les émissions du continent 
soient faibles par rapport à 
celles des autres régions du 
monde, le changement cli-
matique coûte aux pays afri-
cains 5 % de leur produit in-
térieur brut chaque année », 
a ajouté Hanan Morsy.
Selon elle, l’Afrique a be-
soin de 2800 milliards de 
dollars d’investissements 
dans les énergies propres, 
d’ici à la fin de la décennie 
en cours. L’incapacité des 
pays africains à mobiliser 

des financements suffi-
sants pour lutter contre 
le dérèglement clima-
tique s’explique par leurs 
niveaux d’endettement 
élevés.  « La situation est 
encore aggravée par une 
lourde dette publique des 
pays du continent qui 
dépensent plus pour le 
service de leur dette que 
pour l’action climatique, 
et paient des intérêts su-
périeurs de 1,7 point de 
pourcentage à la moyenne 
mondiale », a souligné Ha-
nan Morsy.
Pour réduire le déficit de 
financement de la lutte 
contre le changement cli-
matique en Afrique, le 

secrétaire exécutif de la 
CEA, Claver Gatete, a plai-
dé pour une réforme de 
l’architecture financière 
mondiale et une refonte du 
système d’évaluation du 
risque souverain des pays 
africains. « Nous devons 
nous attaquer au problème 
des perceptions injustes 
du risque et des notations 
de crédit qui offrent à 
l’Afrique des options d’em-
prunt limitées », a-t-il dé-
claré, tout en rappelant les 
données du Programme 
des Nations unies pour le 
développement  qui esti-
ment que les pays africains 
pourraient économiser 
jusqu’à 74,5 milliards de 

dollars si les notations de 
crédit avaient pour base 
des évaluations moins 
subjectives. En moyenne, 
chaque Africain a produit 
1,04 tonne d’émission de 
dioxyde de carbone en 
2021, soit moins du quart 
de la moyenne mondiale, 
selon un rapport conjoint 
des Nations unies et de 
l’Union africaine publié 
l’année dernière. Ce même 
rapport révèle que le taux 
moyen de réchauffement 
en Afrique était de 0,3 de-
gré celsius par décennie au 
cours de la période 1991-
2022 contre 0,2 degré à 
l’échelle mondiale.

Noël Ndong

TRANSITION ÉNERGÉTIQUE EN AFRIQUE

Le déficit de financement s’élèvera à 2500 milliards de dollars d’ici à 2030
La Commission économique des Nations unies pour l’Afrique (CEA) plaide pour une réforme de l’architecture financière 
mondiale et une refonte du système d’évaluation du risque souverain des pays africains, afin d’aider le continent à mobiliser 
plus de fonds pour l’action climatique.  
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Organisé par l’Association 
chinoise de diplomatie 
publique, le programme 
réunit cette année près 
de cent journalistes de 
quantre-vingt-dix pays 
dont le Congo. Il permet-
tra aux représentants des 
médias africains et inter-
nationaux d’acquérir une 
vision globale et approfon-
die de la Chine dans dif-
férents domaines. Ce, en 
vue d’échanger et de pro-
mouvoir une coopération 
pratique entre les médias 
chinois et étrangers.
Ouvrant le programme, Yu 
Lei, directeur du CIPCC, a 
fait une brève présentation 
des activités principales 
qui vont meubler le séjour 
des participants durant 
les quatre mois. « L’objec-
tif du programme est de 
promouvoir la coopéra-
tion pratique des médias 

chinois et des pays en voie 
de développement. C’est 
une occasion qui permet-
tra aux apprenants de 
connaître le développe-
ment actuel de la Chine 
dans tous les domaines », 

a-t-il expliqué.
Plusieurs activités natio-
nales et diplomatiques 
marqueront ce séjour 
d’apprentissage, à savoir 
des conférences sur le dé-
veloppement socio-éco-

nomique de la Chine, des 
visites culturelles dans la 
capitale et quelques pro-
vinces chinoises, des for-
mations sur le journalisme. 
Une occasion pour les par-
ticipants d’avoir un aperçu 

des organisations médiatiques 
chinoises et des départements 
gouvernementaux.
Initié depuis plusieurs an-
nées, le programme de 
formation du CIPCC vise à 
renforcer les échanges et 
à promouvoir la coopéra-
tion mondiale. Il y est or-
ganisé depuis dix ans des 
conférences sur la situa-
tion nationale de la Chine 
dans les domaines du dé-
veloppement économique 
et social, de la diplomatie, 
de la culture, de la science 
et de la technologie. Dans 
son aboutissement, le pro-
jet comprend actuellement 
six centres basés particu-
lièrement en Afrique, en 
Asie-Pacifique, en Amé-
rique latine et dans les 
Caraïbes, en Eurasie, en 
Arabie ainsi qu’ en Europe 
centrale et orientale.

Gloria Imelda Lossele

CIPCC

Le programme d’échanges édition 2024 déjà lancé
Une centaine de journalistes venus de différents continents prend part, depuis début mars, au programme d’échanges 
médiatiques du Centre international de presse et de communication de chine (CIPCC) à Beijing. L’objectif est de favoriser la 
coopération entre les organisations médiatiques en Chine et les économies en développement et émergentes.  

Des participants et responsables à l’ouverture du programme/DR

Des délibérations ont été 
prises au terme de la ren-
contre, à savoir l’autorisa-
tion accordée à la direction 
générale d’exécuter les re-
cettes et les dépenses de 
2024 sur la base de la règle 
du 12e provisoire jusqu’au 
31 mars; l’approbation des 
programmes, rapports des 
budgets et des comptes fi-
nanciers exercices 2016 ; 
2017 ; 2018 et 2019 ; l’ au-
torisation d’installation des 
antennes du LNSP dans les 
villes d’Impfondo et d’Oyo 
; l’approbation de la créa-
tion d’un service dénommé 
Centre de vaccination inter-
national et de médecine de 
voyage au sein du LNSP. 
Sous le patronage de Ra-
phaël Taty-Taty, président 
dudit comité, il a été égale-
ment adopté et recomman-
dé la tenue, avant le 31 mars, 
d’une session extraordinaire 
consacrée à l’analyse et à 

l’adoption des documents 
budgétaires couvrant les an-
nées 2020 à 2023, ainsi que 

le programme d’activités et 
les budgets 2024.
Le communiqué final stipule, 

dans la même logique, que 
tous les documents et autres 
délibérations ayant un lien 

avec les budgets des années 
sus mentionnées ont été 
renvoyés à la prochaine ses-
sion. Il s’agit, entre autres, 
des délibérations portant 
autorisation de construc-
tion de l’antenne de Pointe-
Noire et la réhabilitation des 
immeubles désaffectés du 
LNSP à Brazzaville.

Guillaume Ondze

LABORATOIRE NATIONAL DE SANTÉ PUBLIQUE

Des délibérations pour améliorer le niveau de santé de la population
La vingt-troisième session ordinaire du comité de direction du Laboratoire national de santé publique 
(LNSP) s’est tenue le 9 mars, à Brazzaville. Elle a adopté plusieurs délibérations pour améliorer l’accès 
aux soins et services de santé spécialisés afin de lui permettre, d’une part, de remplir ses missions et, 
d’autre part, de se préparer à être transformé progressivement en Institut national de santé publique.  

Des membres du comité de direction /Adiac

Le communiqué final stipule, dans la même logique, que 
tous les documents et autres délibérations ayant un lien 

avec les budgets des années sus mentionnées ont été 
renvoyés à la prochaine session.
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La zone Cémac est considé-
rée comme la sous-région la 
moins intégrée du continent, 
avec un système institutionnel 
bureaucratique. La ratification 
en octobre 2017 par les États 
membres de l’accord de 2013 
sur la libre circulation des per-
sonnes marquait pourtant un 
pas important vers l’intégra-
tion, après la matérialisation 
du passeport biométrique Cé-
mac selon les normes de l’Or-
ganisation de l’aviation civile 
internationale sur les docu-
ments de voyage. 
Mais ces directives sur la libre 
circulation des personnes et 
des biens ne sont pas sou-
vent suivies sur le terrain. S’il 
est facile de se déplacer en 
avion au sein de la sous-ré-
gion, ce n’est pas le cas pour 
les citoyens qui choisissent le 
transport routier. Les déten-
teurs de passeport Cémac sont 
obligés de verser des sommes 
d’argent allant jusqu’à 10 000 
FCFA à chaque poste d’immi-

gration ou au passage de fron-
tière. Pire, les autorités de la 
sous-région continuent de fer-
mer les yeux sur des pratiques 
qui n’ont que trop duré.
Il sied de rappeler que le prin-
cipe de la libre circulation des 
personnes dans la Cémac est 
le fruit de laborieuses discus-
sions entre les dirigeants des 
six États (Cameroun, Centra-
frique, Congo, Gabon, Gui-
née équatoriale et Tchad). 
La Cémac est donc invitée à 
consolider les acquis de l’in-
tégration pour éviter les er-
reurs de l’Udéac qui avait acté 
sans succès en 1972 la libre 
circulation des personnes, à 
en croire le récent message 
du président de la commis-
sion Cémac, Baltasar Engonga 
Edjo’o, lors de la 41e session 
ordinaire du Conseil des mi-
nistres de l’Union économique 
d’Afrique centrale qui s’est te-
nue le 22 février à Bangui, en 
République centrafricaine.  
Concernant les échanges 

intra-communautaires, la 
sous-région a de nombreux 
défis à relever. Au moment 
où la Cémac commémore son 
trentième anniversaire, le vo-
lume des échanges commer-
ciaux intra-communautaires 
n’excède pas 3%, un niveau 
encore très faible par rapport 
aux autres espaces africains. 
En décidant d’instituer le mar-
ché commun de la Cémac, le 
16 mars 1999, les pères fon-
dateurs voulaient ériger un 
espace commercial intégré où 
circulent librement les mar-
chandises avec des conditions 
fiscalo-douanières favorables à 
tous les États membres et au 
secteur privé.
Sur le plan économique, la si-
tuation de l’Afrique centrale 
reste fragile avec des éco-
nomies peu diversifiées, en 
dépit des réformes engagées 
souvent sous l’égide des ins-
titutions de Bretton Woods. 
Le Programme des réformes 
économiques et financières 

(Pref-Cémac) a été mis en 
place, impliquant la Banque 
centrale, dans le but de re-
lancer les économies après la 
crise de 2014. À tout point de 
vue, quelques progrès ont été 
accomplis dans ce domaine. 
« L’évaluation effectuée au 
premier semestre 2022 fait 
ressortir un taux de réalisa-
tion de 41,9 % par rapport 
à l’ensemble des objectifs 
attendus du Pref-Cémac en 
2022 », indiquait le président 
du comité de pilotage du pro-
gramme, le ministre congolais 
de l’Économie et des Finances, 
Jean-Baptiste Ondaye.

Les festivités du trentième an-
niversaire seront lancées par 
le chef de l’État centrafricain, 
Faustin Archange Touadera, 
président en exercice de la 
conférence des chefs d’État de 
la Cémac. Il délivrera son mes-
sage à la communauté, tout en 
l’édifiant sur la marche de l’or-
ganisation sous-régionale. La 
Commission Cémac a décidé 
de célébrer cet anniversaire 
tout au long de l’année, sur 
le thème « Trente ans d’expé-
rience de la Cémac au service 
de l’intégration régionale : bi-
lan et perspectives ».

Fiacre Kombo

TRENTIÈME ANNIVERSAIRE DE LA CÉMAC 

Une difficile marche vers l’intégration 
Créée le 16 mars 1994 à N’Djamena, au Tchad, sur les cendres de l’Union 
douanière des États de l’Afrique centrale (Udéac), la Communauté 
économique et monétaire de l’Afrique centrale (Cémac) célèbre cette 
semaine son trentième anniversaire. Trente ans après, la vision des 
pères fondateurs de la Cémac peine à se concrétiser en matière de libre 
circulation des personnes et des biens, d’échanges intra-communautaires, 
de réformes économiques...  



N° 4710 - mardi 12 mars 2024L E S  DÉPÊC H E S  D E  B R AZZAV I L L E8 | AFRIQUE/MONDE

Les sanctions contre le Ga-
bon avaient été prises dans 
la foulée du coup d’État 
du 30 août dernier. Six 
mois après, ce pays se voit 
donc réintégré dans des 
instances sous régionales. 
Le siège de la CEEAC est 
également maintenu à Li-
breville.
Dans son communiqué fi-
nal, la CEEAC a noté « 
des avancées significatives 
dans le retour à l’ordre 
constitutionnel » avec no-
tamment la mise en place 
d’un chronogramme de 
transition de vingt-quatre 
mois. Juste après, le mi-
nistre des Affaires étran-
gères gabonais a salué ces 
décisions et adressé ses 
vifs remerciements aux 
chefs d’État et de gouver-
nement de la sous région.
La suspension de la 
CEEAC avait été un coup 
dur pour la diplomatie ga-

bonaise, isolant le pays de 
la scène sous-régionale. 
Lors du précédent som-
met qui s’était tenu en dé-
cembre, le général Oligui 
Nguema n’avait pas réussi 
à convaincre ses homolo-
gues. Parmi les recomman-

dations figurait encore la 
tenue d’un processus poli-
tique inclusif.
La prochaine étape vise la 
réintégration dans l’Union 
africaine. La CEEAC va dé-
pêcher une mission de plai-
doyer auprès de cette orga-

nisation et des Nations unies 
pour expliquer la démarche 
de la réadmission du Gabon. 
Le communiqué met en avant 
l’«  dhésion du peuple au pro-
cessus de transition, son in-
clusivité et son caractère pai-
sible ».

Rappelons que le Gabon a an-
noncé, il y a quelques jours, la 
tenue prochaine d’un « Dia-
logue national inclusif ». Le 
décret portant convocation 
de ces assises a été publié au 
journal officiel du pays.

Yvette Reine Nzaba

RÉINTÉGRATION SOUS-RÉGIONALE

La CEEAC lève les sanctions contre le Gabon 
Les chefs d’État et de gouvernement de la Communauté économique des États de l’Afrique centrale 
(CEEAC) se sont retrouvés, le 9 mars, à Malabo, en Guinée équatoriale, pour leur 24ème session ordinaire. 
Le Congo a été représenté par le Premier ministre, Anatole Collinet Makosso. À cette occasion, ils ont 
décidé de la levée des sanctions contre le Gabon qui réintègre l’instance sous-régionale.  

La Communauté économique des Etats de l’Afrique centrale (CEEAC) a annoncé qu’elle levait les sanctions contre le Gabon/DR

Le président du Conseil pré-
sidentiel, Mohamed Menfi; le 
chef du Haut conseil d’État, 
Mohamed Takala; et le pré-
sident de la Chambre des re-
présentants, Aguila Saleh, se 
sont rencontrés le 10 mars au 
Caire, en Egypte.  
La réunion s’est déroulée en 
présence du secrétaire géné-
ral de la Ligue arabe, Ahmed 
Aboul Gheit. « Les parties se 
sont mises d’accord sur la né-
cessité de former un gouver-
nement unique chargé de su-
perviser le processus électoral 
et de fournir aux citoyens tous 
les services nécessaires à cet 
égard », selon une déclaration 
commune diffusée au terme de 
la rencontre.
Les participants se sont éga-
lement convenus d’organiser 
prochainement un autre ren-
dez-vous au Caire pour fina-
liser l’accord. De plus, ils ont 
décidé de créer une commis-
sion technique pour résoudre 
certaines questions en rapport 
avec les élections.

Y.R.Nz.

LIBYE

Les leaders 
s’entendent 
pour former 
un nouveau 
gouvernement 
unifié

Le PPA-CI va s’efforcer d’ob-
tenir « la réinscription du 
nom » de Laurent Gbagbo sur 
les listes électorales car ce 
dernier a perdu ses droits ci-
viques et politiques en raison 
d’une lourde condamnation 
judiciaire. Laurent Gbagbo 
a lancé le PPA-CI en 2021 
après son acquittement pour 
crimes contre l’humanité par 
la Cour pénale internationale 
et son retour d’une décennie 
passée à l’étranger.
L’ex-président ivoirien reste 
pourtant inéligible en raison 
d’une condamnation en 2018 
dans son pays à vingt ans de 
prison pour le « braquage » 
de la Banque centrale des 
États de l’Afrique de l’Ouest 
en 2011.
Il a été gracié en 2022 par 
l’actuel président, Alassane 

Ouattara, mais pas amnis-
tié. Si la grâce permet au 
condamné de ne pas devoir 
purger sa peine, elle ne l’an-
nule pas contrairement à 
l’amnistie. Et une personne 
condamnée ne peut pas se 
présenter à une élection.
Le PPA-CI dit prévoir un 
« congrès extraordinaire 
pour la désignation for-
melle » de Laurent Gbagbo 
comme candidat et annonce 
que sa « priorité » est « dé-
sormais accordée à l’élection 
présidentielle et aux autres 
échéances électorales de 
2025 ». Il souhaite également 
obtenir « la réinscription du 
nom » de Laurent Gbagbo sur 
la liste électorale.
La condamnation prononcée 
en 2018 avait entraîné la dé-
chéance des droits civiques 

et politiques de l’ex-président 
ivoirien, ainsi que sa radia-
tion des listes électorales. 
Il n’avait pu voter aux der-
nières élections municipales 
et régionales en septembre, 
au cours desquelles son parti 
n’avait pas réussi à s’imposer 

et dont il avait contesté les 
résultats. Le scrutin prési-
dentiel devrait avoir lieu en 
octobre 2025. Le président 
Alassane Ouattara, qui a été 
réélu en 2020, ne s’est pas en-
core prononcé.

Y.R.Nz.

PPA-CI

Laurent Gbagbo désigné candidat à la présidentielle de 2025
L’ancien président ivoirien a accepté, le 9 mars, de conduire le Parti du peuple africain Côte d’Ivoire (PPA-
CI) à l’élection présidentielle de 2025, a annoncé cette formation après une réunion du Comité central.  

Laurent Gbagbo

L’ex-président ivoirien reste pourtant 
inéligible en raison d’une condamnation en 

2018 dans son pays à vingt ans de prison 
pour le « braquage » de la Banque centrale 
des États de l’Afrique de l’Ouest en 2011.
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Conduite par le secré-
taire général aux Mines, 
Jacques Ramazani Lutu-
ba, la délégation congo-
laise a été constituée, 
entre autres, par le di-
recteur général du Cami, 
Mabolia Yenga; celui du 
CEEC, Freddy Mwamba; 
du chef de département 
RTM à la CTCPM, Bado-
sa Telesphore; du chef 
du département Etudes 
techniques au Cami, 
Prince Kashongwe; ainsi 
que de plusieurs autres 
experts du ministère des 
Mines.
Le congrès annuel  de 
PDAC a ciblé principa-
lement les acteurs tech-
niques et les entreprises 
du secteur minier mon-
dial. Il a connu la parti-
cipation de nombreux 
représentants gouverne-
mentaux de par le monde 
et a intéressé divers do-
maines, notamment l’in-

dustrie automobile, la 
défense et la sécurité, les 
infrastructures, les ser-
vices professionnels ainsi 
que les technologies de 
l’information et des com-
munications.
La RDC, réputée pour la ferti-
lité géologique et minière de 
son sol et son sous-sol ainsi 
que comme leader mondial 
en matière de substances 
critiques et stratégiques à la 
transition énergétique, a mis 
à profit cet espace mondial 
pour vendre son image de 
marque et attirer plus d’in-
vestissements possibles.
Signalons qu’en marge 
de ce congrès, des for-
mations enrichissantes 
en divers domaines des 
sciences de la terre ainsi 
qu’en diverses techniques 
et bonnes pratiques en 
exploration et exploita-
tion minière ont été dis-
pensées.

Blandine Lusimana

MINES 

La RDC a pris part au congrès annuel de PDAC
Prospectors and developers association of Canada (PDAC), en français Association canadienne des prospecteurs et 
entrepreneurs a tenu  récemment  au Metro Toronto Convention Centre MTCC, dans la province de l’Ontario, son congrès de 
cette année. La République démocratique du Congo (RDC) a été représentée à ce rassemblement professionnel de l’industrie 
de l’exploitation minière au niveau mondial par une équipe de géologues et ingénieurs du ministère des Mines. 

La RDC, réputée pour la fertilité géologique et 
minière de son sol et son sous-sol ainsi que comme 
leader mondial en matière de substances critiques 
et stratégiques à la transition énergétique, a mis à 

profit cet espace mondial pour vendre son image de 
marque et attirer plus d’investissements possibles.

La délégation congolaise devant son stand/DR

Déclarant suivre attentivement le 
feuilleton judiciaire à la base de 
la détention du journaliste Stanys 
Bujakera Tshamala, l’Olpa se dit 
surpris par le réquisitoire du par-
quet exigeant sa condamnation 
à une peine de 20 ans de prison, 
à l’issue de l’audience foraine du 
Tribunal de grande instance de 
Kinshasa/Gombe tenue le 8 mars, à 
la prison centrale de Makala. Dans 
l’affaire enregistrée sous le RP 29 
823, Stanys Bujakera est poursui-
vi des chefs de « faux en écriture, 
de contrefaçon, de faux et usage 
de faux , de propagation de faux 
bruits et de la transmission de 
messages erronés ». Le ministère 
public a également souhaité que le 
journaliste soit condamné à payer 
une amende d’un million Francs 
congolais ( 375 dollars américains). 
Les accusations portées contre 
Stanys Bujakera sont, a indiqué 
l’Olpa, consécutives à la publication 

par le média français Jeune Afrique 
d’un article intitulé « Mort de Ché-
rubin Okende en RDC : les rensei-
gnements militaires ont-ils joué 
un rôle ? ». Dans cet article, Jeune 
Afrique avait publié un document 
attribué aux services d’intelligence 
mettant en cause les renseigne-
ments militaires congolais dans l’as-
sassinat de cet ancien ministre des 
Transports. Pour l’Olpa, en effet, il 
ressort de l’observation de ce pro-
cès qu’aucune preuve tangible n’a 
été apportée par l’accusation pour 
accabler le journaliste. «Et, il est 
clair que le tribunal ne ménage-
ra aucun effort pour réparer cette 
injustice en acquittant purement 
et simplement Stanys Bujakera le 
20 mars 2024. Ceci permettra au 
journaliste de recouvrer sa liberté 
et de reprendre son activité d’in-
formation», a souligné cette orga-
nisation non gouvernementale.

Lucien Dianzenza

JUSTICE

L’Olpa demande la libération de Stanys Bujakera
L’Observatoire de la liberté de la presse en Afrique (Olpa) demande au Tribunal de grande 
instance de Kinshasa/Gombe d’acquitter purement et simplement le journaliste Stanys Bujakera 
Tshamala, travaillant pour les médias Actualite.cd,  Jeune Afrique et Reuters.  

Le journaliste Bujakera et un avocat/DR
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C’est sur invitation de l’Uni-
versité de Montréal que 
Brice Arsène Mankou, pro-
fesseur de sociologie, s’est 
rendu au Canada depuis le 4 
mars dernier, mettant à pro-
fit le réseau de l’IFMV pour 
rencontrer différents parte-
naires en vue des échanges 
afin de trouver des pistes 
viables en faveur des actions 
à réaliser pour la jeunesse 
congolaise.
À ce titre, il a rencon-
tré, entre autres, le Fran-
co-Congolais Jean Isseri, 
directeur général de « Car-
refour jeunesse emploi » 
et son équipe à propos de 
leur expérience en ce qui 
concerne la prise en charge 
des questions liées à l’em-
ployabilité et la formation 
professionnelle des jeunes 
dans un des quartiers cos-
mopolites de la ville de Mon-
tréal, une ville où le plein 
emploi connaît son essor en 
tant que territoire avec zéro 
chômeur.
Parmi les solutions rete-
nues, un accent a été mis 
sur la formation diplômante 

visant l’obtention du Certifi-
cat d’aptitude aux fonctions 
d’animateur (Cafa). Soute-
nue par Carrefour jeunesse 
des Côtes de Neiges, et dis-
pensée pour le compte de 
l’IFMV, cette formation, qua-
lifiée par Brice Arsène Man-
kou de « réflexe jeunesse » à 
développer par les pouvoirs 
publics et la société civile 
comme c’est le cas au Cana-
da, sera ouverte aux jeunes 
demandeurs d’emplois dont 
l’intention serait de postuler 
dans les collectivités locales 
et les douze départements 
du pays.
Carrefour jeunesse emploi et 
l’IFMV mettront en place un 
bureau conjoint où les deux 
instituts développeront les 
synergies à réaliser au Congo 
dès mai 2024. S’ensuivra la 
formation des animateurs 
des maisons de la jeunesse 
à travers le lancement de la 
formation qualifiante Cafa 
et la mise en place d’un FAB 
LAB, incubateur des métiers 
manuels pour lesquels on re-
crute au Congo.

 Marie Alfred Ngoma

PRISE EN CHARGE DE LA JEUNESSE 

L’IFMV à la recherche des solutions
Après les séances de travail courant février au Congo, l’Institut de formation aux métiers de la ville (IFMV) 
mène une mission de travail conduite par Brice Arsène Mankou à Montréal, au Canada, à la recherche de 
solutions idoines susceptibles d’être proposées aux partenaires du Congo en faveur de la jeunesse.  

Parmi les solutions retenues, un accent a été mis 
sur la formation diplômante visant l’obtention du 

Certificat d’aptitude aux fonctions d’animateur (Cafa)

Brice Arsène Mankou 

« Éphémère » se divise en 
deux parties distinctes. 
D’une part, des planches 
et illustrations nommées « 
BulleZine » donnent à voir 
des historiettes humoris-
tiques sur la vie quotidienne 
mais qui emmènent aussi à 
la réflexion et à la prise de 
conscience. D’autre part, 
une série de vingt tableaux 
combine peinture et collage. 
Les couleurs vives et variées 
de ses peintures et bandes 
dessinées illustrent son at-
trait pour les contrastes et 
les tons chatoyants. Le point 
commun est que toutes ces 
toiles de Jussie Nsana, ins-
pirées de son vécu, reflètent 
un état d’esprit éphémère, 
soulignant la fugacité de la 
vie et la nécessité de s’adap-
ter face aux changements.  
« En 2016, j’avais une 
amie malade et j’avais 
énormément foi en sa gué-
rison. Mais, elle nous avait 
quittés. Après sa mort, je 

m’étais sentie vraiment 
mal. Cette situation m’a 
fait réaliser la fragilité de 
la vie et c’est pour cette 
raison que j’ai donné à ce 
projet, le titre  «éphémère»  
pour lui rendre hommage 
», a confié l’artiste.
Dans cette collection iné-
dite, Jussie Nsana a choisi 
volontairement de mettre en 
scène des femmes fortes et 
unies. L’objectif étant de dé-
noncer les préjugés auxquels 
elle a été confrontée en tant 
que femme. En parallèle, 
cette nouvelle collection, 
« Éphémère », résume son 
parcours riche en émotions, 
soulignant la brièveté de la 
vie et l’importance de vivre 
pleinement dans l’instant 
présent. Par ce travail de 
longue haleine, Jussie Nsana 
revient au devant de la scène 
et annonce un nouveau cha-
pitre dans sa carrière artis-
tique. 
« Éphémère, ce n’est pas 

seulement la vie des per-
sonnes qui nous ont vus 
puisque nous sommes 
tous appelés à partir, mais 
éphémère c’est aussi dans 
certains objets. Certains 
éléments qui nous en-

tourent, qui disparaissent. 
Éphémère, c’est aussi pour 
ces sourires que nous pou-
vons nous donner et donner 
aux autres afin de vivre la 
charité et pouvoir se donner 
de la force afin de surmon-

ter cette fragilité de la vie », 
a souligné Jussie Nsana. 
Notons que l’exposition « 
Éphémère » est ouverte au 
public jusqu’au 31 mars à 
l’IFC.

Merveille Jessica Atipo

EXPOSITION 

« Éphémère », la nouvelle collection de Jussie Nsana
L’artiste multidisciplinaire, peintre et bédéiste, Jussie Nsana, a procédé au vernissage de son exposition « Éphémère » le 7 
mars à l’Institut français du Congo (IFC). Regroupant tableaux picturaux et portraits de bandes dessinées, cette nouvelle 
collection met en avant le caractère illimité de la vie et la nécessité de s’adapter aux imprévus qu’elle nous impose.   

La cérémonie du vernissage de l’exposition/Adiac
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Kosovo, 24e journée, 1re 
division 
Drita bat Pristina 1-0. Titulaire, 
Raddy Ovouka a délivré un 
centre décisif pour Krasniqi à la 
61e minute. Sa 3e passe décisive 
de la saison. Troisième, Drita re-
vient à cinq points du premier, 
Balkani.
Luxembourg, 20e journée, 
1re division
Vancy Mabanza, entré à la 73e 
minute, quadruple le score pour 
Schifflange, vainqueur 4-1 du 
Racing Lucembourg. Arrivé le 
15 janvier en provenance de 4e 
division belge, l’attaquant d’1m 
96 marque ainsi son 2e but en 
quatre matches du champion-
nat luxembourgeois.
Titulaire, Herman Moussaki a 
été remplacé à la 86e minute 
lors du succès de Dudelange 
face à Mondorf-les-Bains (2-1).
Pays-Bas, 25e journée, 1re 
division
Brayann Pereira est resté sur 
le banc lors du succès du NEC 
Nimègue face à Heerenveen (2-
0).
Portugal, 25e journée, 1re 
division
Enfin une victoire, après deux 
défaites et un nul, pour Boavis-
ta, hôte de Moreirense (1-0). 
Sur le banc la semaine dernière, 
Gaïus Makouta était titulaire 
et a donné la dernière passe à 
Reisinho à la 82e minute: servi 
le long de la ligne de touche, il 
élimine deux adversaires et sert 
le Portugais qui, à l’entrée de la 
surface, enroule une frappe du 
gauche en lucarne opposée.

Dylan Saint-Louis n’était pas 
dans le groupe de Vizela, vain-
queur 2-1 de Farense.
Au classement, Boavista est 
remonté à la 8e place avec 28 
points, alors que Vizela est 17e 
et premier relégable avec 21 
points.
Roumanie, 30e journée, 1re 
division
Remplaçant, Durel Avounou est 
entré à la 78e minute lors du 
court succès du CFR Cluj face 
à Hermannstadt (1-0). Kablan 
Ngoma, lui, est resté sur le banc.
Le CFR est 3e avec 53 points et 
onze longueurs de retard sur le 
leader, tandis qu’Hermannstadt 
est 8e avec 40 points.
Bulgarie, 24e journée, 1re 
division 
Réduit à dix à la 45e minute, le 
CSKA 1948 perd le derby à do-
micile face au CSKA Sofia (1-2). 
Remplaçant, Ryan Bidounga est 
entré à la 80e minute, à 1-1. Bat-
tu d’un petit pont par Lindseth, 
passeur décisif pour Skarsem, 
auteur du but de la victoire à la 
90e+4 minutes.
La deuxième entrée consécu-
tive de l’ancien Nancéien, qui 
avait joué une mi-temps face 
à Ludogorets la semaine der-
nière. Rappelons que l’interna-
tional congolais, blessé avec les 
Diables rouges en mars 2023, 
n’a retrouvé les terrains de pre-
mière division qu’en novembre 
2023. Depuis, il n’a joué que 58 
minutes (et 479 minutes avec la 
réserve).
Croatie, 26e journée, 1re di-
vision

Sans Merveil Ndockyt, en phase 
de reprise, Gorica baisse pavil-
lon à domicile face au Hajduk 
Split (0-3).

Ecosse, 29e journée, 1re 
division
Loick Ayina est resté sur le banc 
lors du revers de Ross County à 
Hibernian (0-2).
Espagne, 28e journée, 1re 
division
Grenade chute sur ses terres 
face à la Real Sociedad (2-3), 
sans Faitout Maouassa, resté 
sur le banc. Les Andalous sont 
19es et avant-derniers avec 14 
points.
Espagne, 30e journée, 2e divi-
sion
Titulaire, Jordi Mboula a été 
remplacé à la 66e minute, alors 
que le score était d’un but par-
tout entre Santander et Téné-
rife. Le Racing s’impose finale-
ment 4-2 face aux Canariens.
Espagne, 26e journée, 4e di-
vision, groupe 4
Vélez est tenu en échec par 
Manchego (1-1). Titulaire, 
Faites-Prévu Kaya Makosso 
a ouvert le score d’une belle 
frappe à la 27e. Le premier but 
du Ponténégrin depuis son re-
tour de prêt en Norvège.
Israël, 25e et avant-dernière 
journée de saison régulière, 
1re division
L’Hapoel Tel Aviv concède le nul 
0-0 face à l’Hapoel Jérusalem. 
Avec Mavis Tchibota remplacé à 
la pause et Bryan Passi resté sur 
le banc.
Dixième avec 25 points, l’Hapoel 
Tel Aviv jouera donc les play-
down.
Quatrième avec 44 points, l’Ha-
poel Haifa de Mayembo est déjà 

assuré de jouer les play-offs 
avant son match de lundi soir 
face à Beer Sheva.
Italie, 28e journée, 1re divi-
sion
Cagliari ne tremble pas face à la 
lanterne rouge, la Salernitana 
(4-2). Titulaire, Antoine Makou-
mbou a joué toute la rencontre.
Incroyable scénario pour Mon-
za qui va s’imposer 3-2 sur la 
pelouse du Genoa après avoir 
mené 2-0 puis vu les locaux 
revenir à 2-2. Titulaire, War-
ren Bondo est impliqué dans 
la construction du 2-0 de son 
équipe. Notons que le but de 
la victoire est signé de Daniele 
Maldini, fils de Paolo et petit-fils 
de Cesare, deux légendes du 
foot italien et mondial.
Au classement, Monza est 10e 
avec 39 points, Cagliari est 14e 
avec 26 points.
Italie, 29e journée,  
2e division
Parme bat Brescia 2-1. Rempla-
çant, Gabriel Charpentier est 
entré à la 74e à un but partout. 
Utile dans son rôle de point 
d’ancrage, c’est lui qui lance, en 
pivot, Osorio, centreur décisif 
pour Del Prato à la 89e.
Dix-huitième défaite de la sai-
son pour Lecco, battu sur ses 
installations par Palerme (0-
1). Sans Corentin Louakima, 
non convoqué. Les Lombards 
sont derniers avec 21 points, à 
41 points des leaders parme-
sans, qui comptent six points 
d’avance sur le second.

Camille Delourme

FOOTBALL

Le week-end des Diables rouges et des Congolais de la diaspora

Faites-Prévu Kaya Makosso a ouvert le score pour Vélez (DR) 

Passe décisive pour Gaïus Makouta lors du succès de Boavista face à Moreirense /DR
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Les Dépêches de Braz-
zaville (L.D.B.): Quel 
bilan peut–on tirer de la 
participation du karaté 
congolais aux 13es Jeux 
africains ?
Moussa Trébissé (M.T.): La 
première journée, nous avons 
obtenu deux médailles de 
bronze  dans la catégorie des 
moins de 61kg avec Abigaël  
Mbemba et dans les moins 
de 75kg avec Abraham Sa-
gesse Bikoka. On a disqualifié 
deux athlètes du Congo faute 
d’équipement. Nous n’avons 
pas pu participer au kata indi-
viduel et  dans les moins de 
84 kg. C’était comme une 
malchance qu’on cible nos 
meilleurs, c’est-à-dire là où 
on avait fondé nos espoirs 
de médailles.

L.D.B. : De quel genre d’équipe-
ment parlez- vous ?   
M.T.: Nous détenons les 
équipements vétustes alors 
que tout a changé au niveau 
des couleurs. Elles sont sur 
les épaules. Un athlète doit 
désormais avoir deux kimo-

nos : le bleu et le rouge pen-
dant que nous continuons à 
utiliser  le vieux qui a une 
seule couleur, le blanc. 
Nous avons eu quinze ath-
lètes engagés, donc il fal-

lait avoir un  équipement 
pour chaque karatéka. Sur 
le terrain pour le combat 
par équipe, nous étions 
même obligés de négo-
cier avec d’autres équipes 
pour avoir des protections. 

Nous croyions les acheter 
sur place ici au Ghana mais 
nous n’avons pas pu trou-
ver les magasins de vente 
comme chez nous ou dans  
d’autres pays. Comme le 

Ghana n’est pas une grande 
nation de karaté, il était 
difficile de trouver les équi-
pements homologués sur 
place. Nous avons acheté 
les kimonos grâce à une dé-
légation qui  les avaient ra-

menés pour les vendre mais 
elle n’avait pas de matériel 
de  protection.

L.D.B.: Outre les équipe-
ments, avez-vous connu 

d’autres difficultés ?
M.T.: Je sens un goût amer 
de notre victoire. On devait 
faire plus si on était arrivé 
tôt. J’allais avoir au moins 
deux médailles d’or. Mais la 
préparation a fait de sorte 

que nous n’atteignions pas 
nos objectifs. Je crois que  
lors des futures échéances, 
l’Etat tirera les leçons.
 
L .D.B.: Quel est le pro-
blème ?

M.T.: Tout ce que nous 
avons fait en amont avant 
de venir à Accra a contri-
bué à la méforme des ath-
lètes. Quand un athlète 
participe à une compéti-
tion, l’environnement joue 
de beaucoup. Les condi-
tions de voyage et la moti-
vation aussi. Nous sommes 
arrivés à Accra le 7 mars 
dans la nuit pour être logés 
à 3 heures, soit  cinq heures 
avant le début de la compé-
tition.  C’est pour cela que 
notre équipe kata n’avait 
pas le pied. Il fallait avoir 
au moins deux jours de re-
pos par rapport au voyage. 
C’est pour cette raison que 
nous avons perdu contre 
l’équipe camerounaise au 
premier tour.

L.D.B.: Et pour 
conclure…
M.T.: Nous avons gagné 
des médailles mais nos 
athlètes se sentent aban-
donnés. J’ai moi-même 
motivé ces jeunes en leur 
octroyant des primes d’en-
couragement. On a gagné, 
oui, mais qu’est ce qui est 
prévu avant notre retour ? 
Nous sommes contre l’idée 
de payer les primes au pays.

Propos recueillis  
par James Golden Eloué

INTERVIEW

Moussa Trébissé : « Le karaté congolais 
devait faire plus si on était arrivé tôt »
Les Diables rouges  karaté ont raflé quatre médailles de bronze à la 13e édition des Jeux africains 
à Accra, au Ghana. Un résultat qui ne semble pas satisfaire Moussa Trébissé, l’entraîneur national  
qui estime que les athlètes congolais avaient du répondant.  

Les Diables rouges de karaté sur le podium des Jeux africains d’Accra/Adiac

L’équipe nationale de karaté /Adiac
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Ligue 1, 25e journée
En déplacement à Lens, Brest 
et Bradley Locko subissent leur 
première défaite en Ligue 1 
depuis le…5 novembre ! Le la-
téral gauche, surpris par la tra-
jectoire de la tête de Wahi, est 
pris en défaut sur l’unique but 
du match.
Dans le camp lensois, Brice 
Samba a tenu la baraque en se-
conde période, dominée par le 
Stade Brestois.
Les Finistériens restent se-
conds à dix points de Paris.
Strasbourg ne parvient pas à 
casser la spirale négative du 
moment (aucune victoire en 
2024, trois points pris lors des 
huit dernières journées) et 

chutent à domicile face à Mona-
co (0-1).
Si Junior Mwanga a surnagé 
jusqu’à sa sortie à la 68e mi-
nute, Dilane Bakwa a joué toute 
la rencontre. Sans trouver la 
faille (tir hors-cadre à la 12e mi-
nute, duel manqué à la 23e en 
première période, il a disparu 
en seconde. Rabby Nzingoula, 
lui, est resté sur le banc.
Les Alsaciens sont 14es avec, 
seulement, trois points d’avance 
sur Nantes, 15e et barragiste 
provisoire.
Les Canaris ont été battus au 
Vélodrome par l’OM (0-2), sans 
Enzo Mongo, Warren Mount-
sangui et Exaucé Mafoumbi 
laissés à disposition des équipes 
réserves de jeunes.
Rappelons que Yanis Mbemba, 
qui ne s’est jamais imposé en 
équipe première, a fait le choix 
de répondre aux appels du Ga-
bon, lui qui était sélectionnable 
par les Panthères et les Diables 

rouges.
Sans Loris Mouyokolo, non 
retenu, Lorient est défait au 
Moustoir par Lyon (0-2). Le 
défenseur de 22 ans a disparu 
du groupe depuis son unique 
titularisation de la saison (18e 
journée, 14 janvier) et son prêt 
avorté à Volendam. Les Morbi-
hannais sont 15es et premiers 
non-relégables avec 25 points.
Dans le duel du fond de la 
classe, Metz bat Clermont 1-0. 
Warren Tchimbembé n’était pas 
sur la feuille de match. Face à 
une attaque messine aphone 
cette saison (22 buts marqués), 
Chrislain Matsima et ses com-
parses de la défense ont moins 
souffert qu’à leur habitude, ne 

concédant qu’un penalty en dé-
but de match. Le joueur prêté 
par Monaco a cru égaliser d’une 
tête puissante sur corner, mais 
Oukidja a réalisé une parade 
décisive.

Ligue 2, 28e journée
Sans Christopher Ibayi, sus-
pendu pour cumul de cartons 
jaunes reçus lors des 23e, 24e et 
26e journées, Ajaccio s’incline à 
domicile face à un mal-classé, 
Annecy (1-3). Arrivé en jan-
vier, l’avant-centre congolais a 
marqué quatre des six buts de 
son équipe entre les 21e et 27e 
journées.
Avec ce 4e match d’affilé sans 
victoire (deux nuls, deux dé-
faites), les Corses confirment 
leur mauvaise forme du mo-
ment et s’éloignent des play-
offs (onze avec quatre points de 
retard sur la 5e place).
Dans les rangs hauts-savoyards, 
Kévin Mouanga a repris la 

course mais pas encore l’entraî-
nement collectif.
Pau s’incline à Dunkerque 0-1. 
Remplaçant, Mons Bassouami-
na est entré à la 66e minute, à 
0-0.
A Brest, Concarneau perd le 
derby breton face à Guingamp 
(2-3). Blessé, Bevic Moussiti 
Oko était absent et ne devrait 
pas faire son retour avant la 
trêve internationale.
Sans Yvan Ikia Dimi, non rete-
nu, Amiens est tenu en échec 
par Rodez (1-1).
Avant le match décalé de lundi 
soir entre Grenoble (Mbemba) 
et Laval (Baudry), les Tango 
sont 4es avec 45 points, suivis 
du GF38, 6e avec 40 points, 

d’Amiens, 10e avec 39 points.
Dans la seconde partie de ta-
bleau, Ajaccio est 11e avec 38 
points, devant Pau, 12e avec 37 
points.
Dans la zone de relégation, 
Concarneau est 17e avec 33 
points, à égalité avec Bastia, 
premier non relégable. Annecy 
est 19e et avant-dernier avec 27 
points.

Allemagne, 29e journée, 3e 
division
Sans Yann Mabella, non convo-
qué depuis le 20 décembre, le 
Waldhof Mannheim prend un 
point chez le Viktoria Cologne 
(2-2).
Allemagne, 25e journée, 4e divi-
sion, groupe Nord
Oldenbourg s’incline sur le ter-
rain du Teutonia Ottensen (0-
1). Titulaire, Aurel Loubongo 
Mboungou a été remplacé à a 
69e minute.
Angleterre, 37e journée, 3e di-

vision
Northampton Town prend un 
point à Cambridge (1-1). Rem-
plaçant, William Hondermarck 
est entré à la 85e minute. Le 
promu est 11e à onze points des 
play-offs.
Angleterre, 37e journée, 4e di-
vision
Newport County s’incline à 
Stockport (0-1). Averti dès la 
21e  minute, Offrande Zanzala a 
été remplacé à la 65e.
Autriche, 19e journée, 2e divi-
sion
En supériorité numérique de-
puis la 21e minute, St-Pölten 
bat Kapfenberger (2-0). Rem-
plaçant, Kévin Monzialo est en-
tré à 1-0, à la 72e minute.

Belgique, 29e et avant-dernière 
journée de saison régulière, 1re 
division
Réduit à dix à la 40e minute, le 
Cercle de Bruges rapporte un 
point de Charleroi (0-0). Sur 
le banc au coup d’envoi, Senna 
Miangué est entré à la 88e mi-
nute.
Dans le derby bruxellois, le 
RWDM coule face à Anderlecht 
(0-3). Titulaire au sein d’une 
équipe complètement dépas-
sée, Christ Makosso a surnagé 
en étant simple et concentré 
dans son secteur. Se jette un 
peu trop dans certains duels.
Encore une défaite pour Cour-
trai, battu à domicile par 
Antwerp (0-1). Titulaire, Mark 
Mampassi a été remplacé à la 
80e minute.
Au classement, le Cercle Bruges 
est 6e avec 44 points et devra 
battre le RWDM lors de la 30e 
journée de la saison régulière 
pour se qualifier pour les play-

offs.
Pour les Molenbeekois et Cour-
trai, 14e et 16e, la saison se 
poursuivra avec les play-down.

Russie, 20e journée, 1re di-
vision 
Le FK Oural s’enfonce au clas-
sement après son revers à do-
micile face au Zénith-Saint-Pé-
tersbourg (1-4). Le club 
d’Ekaterinbourg est désormais 
13e avec 19 points. Comme lors 
de la 19e journée, Emmerson Il-
loy-Ayyet est resté sur le banc.
Russie, 22e journée, 2e division
Erving Botaka Yoboma, ti-
tiualrire, et l’Arsenal Tula 
prennent un point chez le Ku-
ban Krasnodar (0-0). L’Arsenal 
Tula est 3e avec trois points de 
retard sur le premier.
Slovaquie, 1re journée des play-
offs, 1re division
Le DAC Dunajska Streda coule 
à Trnava (0-3). Titulaire et ca-
pitaine, Yohan Andzouana a 
décoché une frappe puissante 
et boxée par le gardien à la 42e 
minute, avant d’ouvrir le score, 
contre son camp, en coupant un 
centre dangereux à la 45e+1mi-
nute. Malheureux.
Le DAC est 4e avec 23 points de 
retard sur le leader.
Suisse, 27e journée, 1re division
Bradley Mazikou remporte le 
derby des latéraux gauches 
face à Morgan Poaty. Les deux 
Diables rouges étaient titu-
laires et ont joué l’intégralité du 
match entre le Servette et Lau-
sanne-Sport (3-1).
Victoire également pour les 
Young Boys de Berne, tombeurs 
de Bâle (5-1). Remplaçant, Syl-
ver Ganvoula est entré à la 71e 
minute alors que le score était 
acquis.
Au classement, Berne est lea-
der avec 54 points devant le 
Servette, 53 points.
Lausanne est scotché à la 11e et 
avant-dernière place.
Suisse, 25e journée, 2e division
Trésor Samba, titulaire, et Bel-
linzona chutent à domicile face 
au Stade Nyonnais (0-2).
Turquie, 29e journée, 1re divi-
sion
Chandrel Massanga était sus-
pendu pour cumul de cartons 
jaunes lors du match nul d’Ha-
tayspor à Kayserispor (1-1).
Sans Breyton Fougueu, non 
retenu, l’Adana Demirspor fait 
match nul 2-2 à Konyaspor. 
Steven Zonzi était titulaire dans 
le camp des locaux.
Turquie, 26e journée, 2e divi-
sion
Genclerbirligi s’impose large-
ment à Izmir (0-4), avec Fran-
cis Nzaba, titulaire en défense 
centrale.
Sakaryaspor prend un point à 
Adanaspor (0-0). Remplaçant, 
Simon Nsana est entré à la 74e 
minute. 
Ukraine, 20e journée, 1re division 
Sans Béni Makouana, forfait 
pour la fin de saison, Polissya 
s’incline 1-2 face à Aleksandria. 
Le promu recule à la 6e place.

Camille Delourme

FOOTBALL

Le week-end des Diables rouges et des Congolais de la diaspora

Mauvais week-end pour Yohan Andzouana et le DAC, corrigés à Trnava /Daki904.sk 
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A l’issue des réaménagements 
opérés tant sur la forme que 
sur le fond, le budget exer-
cice 2024 du Conseil muni-
cipal de Dolisie est équilibré 
en recettes et en dépenses 
à la somme de 3 408 127 831 
FCFA, dont 2 496 512 667 pour 
le fonctionnement et 911 615 
164 pour l’investissement.
Ce budget connaît une aug-
mentation d’ 1 165 370 356 
FCFA par rapport à celui de l’an 
dernier. Cette hausse est due à 
une dotation spéciale de l’Etat 
de 673 367 786 F CFA, desti-
née aux opérations d’assainis-
sement et d’aménagement des 
voiries urbaines de la ville.
Clôturant les travaux, le 
président du Conseil, Mar-
cel Koussikana, a indiqué : 
« L’adoption de ce budget et 
l’examen des différentes af-
faires constituent les preuves 
de la grandeur et de la ma-
turité de notre assemblée lo-
cale. Ceci constitue la volon-
té des élus que nous sommes 
de sortir des sentiers battus 

pour se consacrer digne-
ment à l’œuvre de défense 
et de réalisation des aspira-
tions de notre population. 
Pour ce faire, cela nécessite 
une union et une solidarité 
qui nous permettront de sur-

monter le moindre obstacle 
qui se dresse sur notre par-
cours, afin d’inscrire en lettre 
d’or notre passage à la tête de 
la commune de Dolisie ».
Il a assuré les élus locaux que 
lorsque la tutelle entérinera les 

choix qui ont été faits, s’ouvrira 
la phase conduisant vers la réa-
lisation de leurs aspirations.
Signalons que dans le cadre du 
programme d’activités exer-
cice 2024, plusieurs projets 
sont inscrits, entre autres, 

la construction des dalots, 
le pavage des trottoirs au 
centre ville ; la réhabilitation 
du marché bourse du travail ; 
la construction des souks au 
marché Mboukou ; l’aména-
gement des ronds-points ; la 
création des jardins et espaces 
verts face au Trésor public et 
au rond-point Tsila et l’éclai-
rage public.
Ajoutons à cela l’acquisition 
des véhicules et engins comme 
Bennes, niveleuse, chargeur, 
compacteur, Benne avec bac à 
ordures.
En outre, au cours de cette 
session, quelques délibéra-
tions ont été adoptées portant 
l’exploitation du domaine pu-
blic de la commune de Dolisie 
par les sociétés E2C, LCDE et 
Congo Télécom ; la vente en 
gros des boissons de fabrica-
tion locale dans la commune 
de Dolisie ; l’approbation de 
transfert de crédits de cha-
pitre d’un montant global de 
33 500 000 F CFA.

Max Ferhynel Poudi

DOLISIE

Le Conseil municipal clôture sa troisième session budgétaire
3 408 127 831 FCFA, c’est le montant du budget exercice 2024 adopté le 9 mars à Dolisie par le Conseil municipal, lors de la 
clôture de sa troisième session ordinaire budgétaire, sous l’autorité de son président, Marcel Koussikana.  

« L’adoption de ce budget et l’examen des différentes affaires 
constituent les preuves de la grandeur et de la maturité 
de notre assemblée locale. Ceci constitue la volonté des 

élus que nous sommes de sortir des sentiers battus pour se 
consacrer dignement à l’œuvre de défense et de réalisation des 

aspirations de notre population...»

La façade principale de l’hôtel de ville de Dolisie/DR

La marche du 8 mars a réu-
ni les femmes des différentes 
structures publiques et pri-
vées ainsi que des associa-
tions du département de 
Pointe-Noire dont le coup 
d’envoi a été donné  au rond-
point de la paix, ex rond-
point Kassaï. Toutes en uni-
forme et dans une ambiance 
chaleureuse, elles ont mar-
ché sur l’avenue Charles-de-
Gaulle jusqu’au siège de la 
préfecture où elles ont été 
reçues par Jean-Pascal Kou-
mba, secrétaire général du 
département.
Les femmes ont suivi le mot 
d’Aimé Ludovic Nkounkou, 
directeur départemental de 
l’Intégration de la femme au 
développement, qui a fait un 
rappel sur l’historique de la 
journée du 8 mars, son sens 
et son importance. Elles ont 
été ensuite édifiées par Féli-
cité Meno Diop Tchiloumbou, 
directrice départementale de 
la Promotion de la femme, 
sur le thème international, à 
savoir «Investir en faveur des 
femmes : accélérer le rythme» 
et sur le thème national, no-

tamment «Intensifier l’au-
tonomisation des femmes 
congolaises pour parvenir à 
l’égalité des sexes». Dans son 
discours, elle a aussi évoqué 
la question de la masculinité 
positive.
Ces thèmes ainsi que la loi n° 
19-2022 du 4 mai 2022 por-
tant sur la lutte contre les vio-
lences à l’égard de la femme 
et de la fille, dite loi Mouéba-
ra, ont constitué l’essentiel 
des communications faites 
au cours des activités (ren-
contres, séminaires, confé-
rences et autres)  initiées par 
différentes structures du dé-
partement (administrations 
publiques et privées, partis 
politiques, associations) en 
faveur des femmes à l’occa-
sion de la célébration du 8 
mars.
C’est le cas de l’hôpital géné-
ral Adolphe-Sicé qui a orga-
nisé une journée thématique 
pour les femmes au cours 
de laquelle elles ont aussi 
échangé sur les thèmes in-
ternational et national ainsi 
que sur la loi Mouébara. Il y 
a eu aussi la rencontre des 

femmes de l’Association des 
jeunes mères du Congo qui 
ont été édifiées par leur pré-
sidente, Michaêlle Moutouari 
Tchikamboud, à leur siège à 
Mpaka, sur le thème national, 
Ce choix d’axer et d’échan-
ger sur ces questions a été 
dû, d’après un citoyen ayant 
requis l’anonymat, à leur im-
portance et également et sur-
tout au fait que petit à petit, 
la femme congolaise prend 
conscience que « le 8 mars 

n’est pas un jour de fête ni 
un jour consacré au pagne, 
au manger et au boire, mais 
plutôt un moment pour ré-
fléchir et faire un bilan sur 
les avancées en matière des 
droits des femmes et même 
sur sa vie en tant que femme 
et mère».
Par ailleurs, si certaines 
femmes ont compris la si-
gnification de cette journée, 
d’autres (plus nombreuses) 
par contre tardent à y arri-

ver. En effet, comme d’habi-
tude, les débits de boissons 
(Nganda, night-club et VIP) 
ont été pris d’assaut par les 
femmes jusqu’à des heures 
tardives. Une preuve, selon 
bon nombre de personnes, 
que le ministère de la Promo-
tion de la femme a encore du 
travail à faire pour une prise 
de conscience effective des 
femmes sur le vrai sens de cette 
journée commémorative.  

Lucie Prisca Condhet N’Zinga

JOURNÉE INTERNATIONALE DES DROITS DES FEMMES

Des séminaires d’édification organisés dans la ville océane
La célébration de la journée du 8 mars a été marquée par plusieurs activités à Pointe-Noire. Outre la 
marche des femmes, organisée par les directions départementales de la Promotion de la femme et de 
l’Intégration de la femme au développement,  les Ponténégrines ont participé à des rencontres axées 
pour la plupart sur les thèmes international et national de l’événement ainsi que sur la loi Mouébara.  

Des femmes à la préfecture lors de la clôture de la marche du 8 mars / Adiac
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Le forum international en mé-
moire du Dr Edith Lucie Bongo 
Ondimba, première présidente 
de l’Organisation des premières 
dames d’Afrique contre le sida, 
s’est ouvert en présence du 
président de la République, De-
nis Sassou N’Guesso. Objectif 
: encourager les échanges sur 
les enjeux et perspectives de 
la lutte contre le sida et les ma-
ladies émergentes en Afrique 
dans le contexte de la santé 
mondiale.
Les panels scientifiques, la série 
d’hommages et de témoignages 
ont été au menu de ce forum. 
« Sida au Congo : état des lieux 
et perspectives » développé par 
le Dr Cécile Mapapa Miakassissa 
; « Les défis des maladies trans-
missibles en Afrique » par le Dr 
Matshidiso Moeti, directrice ré-
gionale de l’Organisation mon-
diale de la santé pour l’Afrique 
; « La santé dans le monde : 
évolution, mondialisation des 
maladies et ses spécificités » 
évoqué par le Pr Marc Gentilini 
sont autant de communications 
ayant ponctué la partie scienti-
fique dudit forum. Développant  
son thème, le Dr Cécile Mapapa 
Miakassissa a informé que 140 
000 personnes vivent avec le 
VIH dans le pays dont 12 000 
enfants. « Nous voulons dire 
qu’il est urgent d’intégrer les 
interventions de prévention et 
de prise en charge du VIH chez 
les jeunes dans le cadre du 
programme d’action gouverne-
mentale 2024, année dédiée à 
la jeunesse », a-t-elle indiqué.
Par ailleurs, Bertille Samba, de 
la promotion du 5 février 1989, 

a ouvert le bal des témoignages 
sur le Dr Edith Lucie Bongo On-
dimba. « Sa détermination lui 
a valu la place de major de la 
promotion », a-t-elle rappelé. 
Les Prs Fortuné Mayanda et As-
sori Itoua Ngamporo qui ont en-
seigné le Dr Edith Lucie Bongo 
Ondimba ainsi que le Pr Marc 
Gentilini qui fut son directeur 
de thèse n’ont pas tari d’éloges. 

Les manuscrits du Dr Edith 
Lucie Bongo Ondimba ont été 
remis à Omar Denis Junior On-
dimba, son fils. En outre, les or-
ganisateurs de ce forum interna-
tional ont transmis au président 
Denis Sassou N’Guesso le Prix 
Edith-Lucie-Bongo-Ondimba 
de la Conférence internatio-
nale sur le sida et les maladies 
sexuellement transmissibles en 

Afrique. Lequel prix sera dé-
cerné à la meilleure chercheure 
sur le sida en décembre 2025 à 
Kinshasa, en République démo-
cratique du Congo.

Une initiative saluée par le 
chef de l’Etat
Le président Denis Sassou 
N’Guesso a salué l’initiative des 
scientifiques quant à l’organisa-

tion de ce forum international 
sur le dida et les maladies émer-
gentes. « Je soutiens toujours 
vos colloques, vos symposiums 
qui sont des milieux d’échanges 
pour les scientifiques et les 
chercheurs. L’Afrique a encore 
de nombreux défis à relever. Je 
crois qu’avec l’engagement de 
nous tous, ces défis seront rele-
vés », a assuré le président de la 
République. 
Il convient de préciser que la 
tenue du forum international 
sur le sida et les maladies émer-
gentes marque le début des ac-
tivités commémoratives du 15e 
anniversaire de la disparition de 
l’ancienne première dame du 
Gabon, le Dr Edith Lucie Bongo 
Ondimba.

Rominique Makaya

COMMÉMORATION 

Les scientifiques rendent hommage au Dr Edith Lucie Bongo Ondimba
A travers le Forum international sur le sida et les maladies émergentes, ouvert le 9 mars à Oyo, dans le département de la 
Cuvette, les scientifiques venus de plusieurs pays et camarades de promotion du Dr Edith Lucie Bongo Ondimba ont rappelé 
et salué l’engagement de cette dernière dans la lutte contre la pandémie.  

« Je soutiens toujours vos colloques, vos symposiums 
qui sont des milieux d’échanges pour les 

scientifiques et les chercheurs. L’Afrique a encore 
de nombreux défis à relever. Je crois qu’avec 

l’engagement de nous tous, ces défis seront relevés »

Le président de la République et les participants au forum/Adiac

Le mythique club AC Colombe a, 
une fois de plus, déployé ses ailes 
pour survoler la première édition 
de la coupe de Brazzaville. Ce 
club qui regroupe presque tous 
les grands noms du championnat 
congolais chez les dames a une fois 
de plus séduit lors de la finale qui 
l’a mis aux prises à la jeune équipe 
de Galactic Excellence.
L’ancienneté et l’expérience ont 
beaucoup joué car la première mi-
temps a permis aux deux équipes 
de se jauger. C’est finalement au 
retour des vestiaires qu’AC Co-
lombe a déployé sa stratégie, ou-
vrant le score à la 47e minute avant 
de doubler la mise vingt minutes 
plus tard. La messe a été dite à la 
81e minute lorsque Galactic a en-
caissé le troisième but à cause de 
sa passivité défensive.
Selon Emma Clesh Atipo Ngapy, 
premier vice-président du Conseil 
municipal, ce tournoi qui a réuni 
les équipes féminines de Braz-

zaville au stade Alphonse-Massam-
ba-Débat marque la volonté de la 
mairie centrale d’accompagner et 
de promouvoir le talent des Congo-
laises. « Cette coupe féminine est 
organisée expressément en mars 
pour commémorer la Journée  
internationale de la femme. La 
prochaine édition sera orga-
nisée en collaboration avec les 
administrateurs maires des ar-
rondissements de Brazzaville », 
a-t-il indiqué.
La meilleure buteuse de cette com-
pétition, Princilia Kololo, est sortie 
de l’équipe perdante avec cinq 
buts marqués. La troisième place a 
été occupée par Tula ka Tula qui a 
battu Deportivo Allenga, 1-0.
Le rendez-vous est pris pour la 
deuxième édition qui aura lieu 
dans la même période de l’année 
prochaine. Les organisateurs sou-
haitent que l’édition 2025 mobilise 
plus de  participantes.

Rude Ngoma

FOOTBALL FÉMININ 

AC Colombe remporte la coupe de la ville de Brazzaville
L’un des grands clubs du football féminin au Congo, AC Colombe, a prouvé sa suprématie, le 9 mars, en dominant Galactic Excellence, 3-0, 
lors de la finale de la première édition de la coupe de la ville ; un tournoi lancé le 24 février par la mairie de la ville capitale. 

Emma Clesh Atipo Ngapy remettant le trophée à la capitaine d’AC Colombe/Adiac


